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R É S U M É 

Le site ruscinien de Çalta a livré onze restes attribuables à Sus arvernensis 
Croizet frjobert, 1828 : deux fragments de rangées dentaires, sept dents iso­
lées, une exttémité proximale de radius et un métacatpien IV complet. Ce 
sangliet, bon indicateur de la présence de forêt claire en climat chaud et 
humide, est connu en Eutope avec deux sous-espèces successives au 
Ruscinien supérieur et au Villafranchien inférieur. C'est à la plus ancienne, 
S. arvernensis minor (Depéret, 1890), que doivent ette rapportés les fossiles 
de Çalta, ce qui confirme l'âge ruscinien supérieur (zone MN15) du gise­
ment. Cette forme présente les mêmes exigences écologiques que les sangliers 
asiatiques actuels du groupe Sus verrucosus-barbatus-celebensis et que le grand 
S. strozzii du Villafranchien d'Europe. 
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ABSTRACT 
Pliocene vertebrate locality of Calta, Ankara, Turkey. 8. Suidae. Eleven wild 
boar remains were found in the upper Ruscinian site of Calta: two tooth-tow 
fragments, seven isolated teeth, a proximal radius fragment, a complete meta-
carpal IV. They belong to the oldest form of Sus arvernensis Croizet et Jobert, 
1 828, which is smaller than the nominal subspecies and possesses mote sim­
ply built cheek teeth. It can therefore be allotted to Sus arvernensis minor 
(Deperet, 1890) which is a characteristic form of the upper Ruscinian of 
Europe (standard zone MN15). This form had the same ecological tequire-
ments as the recent South-East Asian wild boars of the Sus verrucosus-barbatus-
celebensis group, and the much larger S. strozzii from the Villafranchian of 
Europe. 

HISTORIQUE ET GÉNÉRALITÉS 

Quelques restes d'un suidé indéterminé d'assez 

grande taille ont été signalés dès 1974 dans le 

gisement ruscinien supérieur de Çalta (Ginsburg 

et al. 1974 ; Sen et al. 1974). 

Dans le N é o g è n e de T u r q u i e , H u n e r m a n n 

( 1 9 7 5 ) a i n d i q u é la p résence de Sus minor 

(Depéret , 1890) dans le g isement de Afyon-

Dinar-Akçakôy, qui serait du Ruscinien ancien 

(zone M N 1 4 ) selon van det M e u l e n & van 

Kolfschoten (1986) et Sen & Leduc (1996) . Par 

ailleurs, deux suidés indéterminés sont signalés 

dans le Ruscinien de la formation Damatria de 

l ' î l e de Rhodes et pour ra i en t , selon Koufos 

(1986) , correspondre à Sus minor. 

Rappelons que dans le Miocène supérieur de 

Turquie et de Grèce, les suidés présents appar­

tiennent au groupe Dicoryphochoerus-Microstonyx 

(Hunermann 1975). A Samos et dans divers sites 

de Grèce du Nord (ravin des Zouaves n° 5 ) , 

Microstonyx major (Gervais, 1848) est accompa­

gné d 'une fo tme p a r t i c u l i è r e a p p a r e m m e n t 

inconnue en Occident, Postpotamochoerus hyothe-

rioides Thenius, 1950 (de Bonis et al. 1979) que 

van der Made & Moyà Solà (1989) rapprochent 

du genre Sus. 

En ce qui concerne le Ruscinien, c'est une espèce 

d'Europe occidentale, Potamocboerus provincialis 

(Gervais, 1859), qui est connue en Moldavie et 

aussi en Grèce à Ptolemais/Servia, zone M N 1 4 

selon Tobien (1981) . La même espèce a été décri­

te par Vekua (1972) à Kvabebi en Géorgie, site 

que Tobien (1981) attribue à la zone M N l 6 a . 

Les figures 44 à 49 de A. K. Vekua, les tableaux 

54 à 57 et les planches XXVII-XXVIII nous 

montrent qu' i l s'agit en fait probablement de 

S. arvernensis, autre forme du Ruscinien et du 

Villafranchien inférieur d'Europe occidentale. 

C'est le même suidé qui , sous le nom de Sus 

minor, est signalé dans le Villafranchien inférieur 

de Capeni-Virghis (dépression de Brassov) en 

Roumanie, où il coexiste peut-être avec P. provin­

cialis (Samson et al. 1971). 

En 1985 , nous avons montré que Sus minor, 

décrit en 1890 par Depéret comme une « race de 

taille bien plus petite » de « Sus » provincialis, est 

en fait une sous-espèce de Sus arvernensis Croizet 

et Jobert , 1828 , qui est le suidé classique du 

Ruscinien supétieur et du Villafranchien infé­

rieur d'Europe (Guérin & Faure 1985). On lui 

connaît ainsi deux sous-espèces successives, Sus 

arvernensis minor Depéret, du Ruscinien supé­

rieur et Sus arvernensis arvernensis Croizet et 

Jobert, du Villafranchien inférieur. 

Sus arvernensis minor et Potamocboerus provincia­

lis ont été définis en Europe occidentale, où ils 

r e m p l a c e n t les Korynochoerus palaeochoerus 
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(Kaup, 1833) et Microstonyx antiquus (Kaup, 
1833) du Turolien. P. provincialis est l imité au 
Ruscinien, alors que S. arvernensis est encore pré­
sent au Vil laf tanchien inférieur avec sa sous-
espèce nominale , lorsqu'apparaît le grand Sus 

strozzii Major, 1 8 8 1 . Ce dernier sera le suidé 
dominant pendant tout le Villaftanchien d'Eu­
rope (Faure & Guérin 1984 ; van der Made & 
Moyà Solà 1989), et il est notamment attesté en 
Europe orientale à Gerakarou et Vassiloudi dans 
le bas s in de M y g d o n i a en Grèce du N o r d 
(Koufos 1986 ; Kostopoulos & Koufos 1994) et 
à Oubeidiyeh en Israël (Geraads et al. 1986). 
Le suidé de Calta est le même Sus arvernensis 

minor que l'on trouve dans le Ruscinien supé­
rieur d'Europe occidentale. La famille des Suidae 
montre donc, comme celle des Rhinocetotidae 
(Guérin & Sen, ce volume), une homogénéisa­
t ion des faunes entre Europe occ iden ta le et 
Proche-Orient à partit du Pliocène. 

ÉTUDE SYSTÉMATIQUE 

Famille SuiDAE Gray, 1821 
Genre Sus Linnaeus, 1758 

Sus arvernensis minor (Depéret, 1890) 

MATÉRIEL EXAMINÉ. — Une incisive supérieure 
(ACA-316) ; deux incisives inférieures (ACA-315 et 
317) ; une canine supérieure droite (ACA-334) ; une 
canine inférieure droite (ACA-312) ; un fragment de 
palais gauche pottant P2 et P3 (ACA-322) ; une M l 
isolée (ACA-313) ; une M3 gauche isolée (ACA-314) ; 
un fragment de mandibule portant les trois incisives, 
les canines, les p l , les p2 et la moitié antérieure de la 
p3 droite (ACA-311) ; une extrémité proximale de 
radius droit (ACA-158) ; un McIV gauche (ACA-
310). 

Nous avons utilisé comme matériel de comparai­
son les restes de Sus arvernensis provenant dans 
leur grande majorité du Roussillon, de la région 
lyonnaise (crâne inédit de Trévoux-Reyrieux dans 
l 'Ain) et de la région de Villafranca-d'Asti , et 
ceux de Potamochoerus provincialis recueillis sur­
tout dans la formation de Montpellier et dans le 
Rouss i l l on . Le matér ie l de c o m p a r a i s o n est 
conservé pour l'essentiel dans les collections de 

l'université Claude Bernard (FSL), du Muséum 
d'Histoire naturelle de Lyon (ML) , du musée de 
Bâle et du Muséum national d'Histoite naturelle, 
Paris (MNHN) . 

DESCRIPTION 

Mandibule 

Le fragment A C A - 3 1 1 , qui appar t ient à une 
femelle, montre (Fig. 1A) que la symphyse est 
longue (55 mm) et que son bord postérieur se 
situe au niveau de l'avant de p2 ; il est au niveau 
du milieu de p2 chez P. provincialis. L'épaisseur 
m a x i m a l e de la s y m p h y s e est de l ' o td re de 
20 mm. Il existe un diastème entte p l et p2, 
obsetvable aussi chez P. provincialis. La constric-
tion transversale de la mandibu le at teint son 
maximum (36,5 mm) au niveau de ce diastème ; 
la l a rgeur m a x i m a l e prise sur l ' ex té r ieur des 
canines atteint 40 mm. 

Dents antérieures 

L'incisive supérieure ACA-316 ne présente pas de 
trace d'usure. Elle comporte une crête dentelée 
doublée lingualement d'un cingulum qui s'épais­
sit vers l'arrière jusqu'à porter trois petits tuber-
cules accessoites dans l'angle postéro-lingual de la 
dent. La longueur atteint 16 mm pout une lar-
geur de 5,8 mm. 

Les deux incisives inférieures isolées (ACA-315 et 
317) permettent une meilleure observation que 
celles incluses dans le fragment de mandibule. Les 
i l et i2 très proclives ont des bords sensiblement 
parallèles et un très puissant style sur leur face lin­
gua le , plus proche du bord externe, qui leur 
donne une section en T invetsé asymétrique et 
épais ; leur diamètre transversal au collet varie de 

6.4 à 7,5 mm, pour un diamètre dorso-ventral de 
8.5 à 10 mm. Les i3 plus courtes sont dévelop­
pées en éventail asymétrique, et leurs diamètres au 
collet sont respectivement de 6,5 et 5,5 mm. 

La canine supérieure droite ACA-334 est celle 
d'un mâle. Sa section à la base, beaucoup plus 
plate que chez P. provincialis, est plus ou moins 
téniforme, et non pas triangulaire comme chez 
Sus scrofa L i n n a e u s , 1 7 5 8 . Sa face ven t ra l e 
convexe munie de sillons longitudinaux forts et 
réguliers est séparée de la face dorsale lisse, dépri­
mée, et munie d'un sillon dorsal, par deux fortes 
crêtes longitudinales, une sur l'avant de la dent, 
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l 'autre sur l'arrière. Son diamètre antéro-posté-
rieur atteint 23,5 mm pour un diamètre dorso-
ventral de 14,5 mm. 

La canine inférieure droite ACA-312 est aussi 
celle d'un mâle. Sa section près de la base est en 
tr iangle presque équilatétal : le botd postéro-
dorsal, qui est par ailleurs dépourvu d'émail, est 
large de 15,5 mm, le bord antéro- l ingual de 
16,5 mm, le bord externe de 16,5 m m . Une 
canine inférieure de Perpignan que nous attri­
buons à P. provincialis est beaucoup plus forte et 
de section différente : elle est triangulaire mais 
son bord postéro-dorsal est beaucoup plus étroit 
que les deux autres ; corrélativement le dièdre 
antérieur est beaucoup plus aigu. Chez le suidé 
de Calta, le type de boutoir est celui connu chez 
les Sus a c tue l s de type verrucosus-barbatus-

celebensis, que l 'on re t rouve d ' a i l l e u r s chez 
S. strozzii ; c'est une observation faite depuis 
longtemps (Major 1897 ; Stehlin 1899-1900 ; 
Azzaroli 1954 ; Graves 1981), mais exprimée de 
façon assez différente selon les auteurs : pour 
Major, chez S. verrucosus Mi i l l e r et Schlegel , 
1893, le côté externe est deux fois plus large que 
le postérieur, alors que pour S. scrofa le côté pos­
térieur est le plus large. Pour Graves (1981) , qui 
a quantifié pour la première fois ce caractère en 
précisant en pourcentage la largeur de la face 
inférieure (antéro-linguale) par rapport à la pos­
térieure (postero-dorsale), la face antéro-linguale, 
toujours plus large, constitue l'hypoténuse d'un 
triangle rectangle. Chez S. scrofa, cette face est la 
plus étroite ; chez S. verrucosus, la face antéro-
linguale est aussi large que que la postéro-dorsale ; 
c'est le cas du sanglier de Çalta. 
Les canines portées par le fragment de mandibule 
femelle (Fig. 1A, B) sont de petites pointes apla­
ties transversalement, légèrement recourbées vers 
l 'arr ière ; leur d iamèt re transversal à la base 
atteint 5,5 mm et leut diamètte antéro-postétieur 
10,5 mm. 

Dents jugales supérieures 

Les P2 et P3 sont insérées sur un même fragment 
de maxi l la i re (ACA-322) ; leur usure est très 
faible ; leur surface labiale est mal conservée, 
contrairement à leur surface linguale (Fig. 1 F). 
La P2 est longue et étroite ; elle porte un seul 
tubercule axial et médian, pointu, prolongé vers 

l'avant et l'arrière par une crête médiane visible 
sur toute la longueur de la dent. Il existe un cin-
gulum antérieur, et un cingulum postérieur qui 
déborde sur près de la moitié postérieure de la 
face linguale ; dans l'angle postéro-lingual de la 
dent, ce cingulum porte une paire longitudinale 
de très petits tubercules accessoires. La P2 du 
crâne de Trévoux-Reyrieux est identique à celle 
de Çalta. Les dimensions (Tableau 1 ) sont très 
proches de la moyenne de quat re P2 de Sus 

arvernensiis ; la P2 de P. provincialis est nettement 
plus forte. 

La P3 est longue et nettement plus large que P2. 
Elle porte un seul tubercule axial médian, fort et 
pointu. Le cingulum antérieur est net ; il existe 
un fort c ingu lum interne étendu sur les deux 
tiers postérieurs de la face linguale, qui porte un 
tubercule accessoire situé dans l 'angle postéro-
lingual de la dent. La morphologie est identique 
à c e l l e des P3 des f r a g m e n t s de c r â n e s de 
Perpignan-Serrat-d 'en-Vacquer et de Trévoux-
Reyrieux, sauf que pour cette detniète le cingu­
lum lingual est étendu sur toute la face interne. 
Les dimensions (Tableau 1 ) entrent dans l'inter­
valle de variation de huit P3 de Sus arvernensis, la 
longueur du spécimen de Çal ta a t te ignant le 
maximum observé. La P3 de P. provincialis est 
beaucoup plus grosse et ne peut ette confondue 
avec celle de Sus arvernensis. 

La M l isolée ACA-313 est typiquement buno-
donte à quatre tubercules (Fig. 1D). Elle est assez 
usée, surtout dans sa moitié antérieure, et possède 
un petit tubercule accessoire dans son synclinal 
externe. Sa morphologie et ses dimensions sont 
ici encote ident iques à celle des dents homo­
logues de Perpignan-Serrat-d'en-Vacquer et de 
Trévoux-Reyrieux. 

La M 3 gauche isolée ACA-314 , classiquement 
trilobée, se termine en arrière par un seul tuber­
cule principal axial (Fig. 1E). Elle est très sem­
blable aux dents homologues de Perp ignan-
Serrat-d'en-Vacquer, mais elle possède plus de 
tubercules accessoires, notamment sur le cingu­
lum antér ieur , à l 'arr ière du paracône et sur 
l'avant et l'arrière du métaconule ; le degré de 
complication est le même qu'à Trévoux-Reyrieux 
mais la taille reste plus faible ; les dimensions 
(Tableau 1) sont proches des moyennes relevées 
sur un échan t i l lon de v ingt -sept M 3 de Sus 
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F i o . 1 . — Sus arvernensis minor de C a l t a ; A , B , f r a g m e n t d e m a n d i b u l e p o r t a n t l es t ro i s I n c i s i v e s , l es c a n i n e s , l es p 1 , les p 2 e t la 

m o i t i é a n t é r i e u r e d e la p 3 d r o i t e ( A C A - 3 1 1 ) ; A , v u e s u p é r i e u r e ; B , v u e l a t é r a l e g a u c h e ; C , M c l V g a u c h e ( A C A - 3 1 0 ) , v u e d e f a c e ; 

D, M 1 i s o l é e ( A C A - 3 1 3 ) , v u e o c c l u s a l e ; E, M 3 g a u c h e i s o l é e ( A C A - 3 1 4 ) , v u e o c c l u s a l e ; F, f r a g m e n t d e p a l a i s g a u c h e p o r t a n t P 2 e t 

P 3 ( A C A - 3 2 2 ) , v u e o c c l u s a l e . C l i c h é s D e n i s S e r r e t t e . É c h e l l e : 3 c m . 

arvernensis d'Europe occidentale ; aucune confu­

sion n'est possible avec les très grosses M 3 de 

P. provincialis et de Sus strozzii, ce que confirme 

le d iagramme de dispersion de la longueur en 

fonction de la largeur antérieure (Fig. 2) . 

Dents jugales inférieures 

Nous disposons de celles portées par la mandi­

bule ACA-311 , soit des p l , des p2 et de la moitié 

antérieure d'une p3 (Fig. 1A, B) . Elles ne sont 

pas usées. 
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n S. a. minor + Çalta 

« S . a. arvernensis x P. provincialis 

FIG. 2 . — D i a g r a m m e d e d i s p e r s i o n d e la l a r g e u r a n t é r i e u r e e n f o n c t i o n d e la l o n g u e u r d e s M 3 d e s d e u x s o u s - e s p è c e s d e S u s 

arvernensis, d e Potamochoerus provincialis e t d u s a n g l i e r d e Ç a l t a . 

La p l est une simple lame longitudinale étroite 
et pointue, dissymétrique : la pointe est décalée 
vers l'avant, son bord postérieur est plus long et 
plus oblique que l'antérieur ; il n'y a pas de cin-
gulum. Elle est un peu plus longue et plus étroite 
qu'une pl de Perpignan (Tableau 2 ) . 
La p2 ressemble à la p l mais est plus longue, 
plus épaisse et plus symétrique : la pointe est sen­
siblement au milieu de la dent. Il existe un net 
c ingulum antérieur qui déborde un peu sur la 
face linguale. Une p2 du Serrat-d'en-Vacquer a le 
même dessin, mais paraît un peu plus grosse, 
avec une crête postérieute plus complexe. Les 
dimensions sont semblables à celles de deux spé­
c i m e n s de V i l l a f r a n c a d 'As t i ( T a b l e a u 2 ) . 
C o n t t a i r e m e n t à P. provincialis où e l l e est 
d'ailleuts beaucoup plus forte, il n'y a pas ten­
dance à une bilobation de la dent. 
La p3 est brisée en arrière de sa pointe antérieure. 
Le cingulum antérieur est plus simple, plus bas et 
moins fort que chez P. provincialis ; la dent est 
plus haute, sensiblement plus hypsodonte que 
celle de cette dernière espèce. Sa largeur antérieure 
est proche de la moyenne de sept S. arvernensis et 

très inférieure à celle de P. provincialis et S. stroz-

zii (Tableau 2 ) . Le cingulum antérieur est beau­

coup plus bas que chez Sus strozzii et Sus scrofa. 

Radius 

Il s'agit du tiets proximal d'un radius droit. Le 

diamètre transversal proximal est de 25 mm, le 

diamètre antéto-postétieur est de 22 mm. On ne 

connaît que deux tadius de S. arvernensis, prove­

nant de Villaftanca-d'Asti et conservés au musée 

de Bâle (n° VÎ198 et V i l 9 9 ) . Leurs dimensions 

co r r e spondan t e s sont r e s p e c t i v e m e n t 2 6 et 

19,5 mm. 

Métacarpien IV 

La pièce est complète (Fig. 1C) . Un seul McIV 

était connu jusqu'à présent pour l'espèce ; prove­

nant de Vil lafranca d'Asti, il est conservé au 

musée de Bâle. Le spécimen de Çalta est un peu 

plus fort que ce dernier pour toutes ses dimen­

s ions , mais ses p ropor t ions sont i d e n t i q u e s 

(Tableau 3, Fig. 3) : les deux épiphyses sont rela­

tivement plus larges que chez Sus scrofa, sa dia-

physe est plus ttapue. Le McIV de P. provincialis 

446 GEODIVERSITAS • 1998 • 20(3) 



Suidae de Ça l ta 

FIG. 3 . — D i a g r a m m e d e s r a p p o r t s d u m é t a c a r p i e n IV d u S u s arvernensis minor de Ç a l t a . Le r é f é r e n c i e l es t S. scrofa a c t u e l (n = 1 9 

à 2 1 ) ; l es é c h a n t i l l o n s d e c o m p a r a i s o n s o n t S. arvernensis d e V i l l a f r a n c a - d ' A s t i (n = 1 ) , Potamochoerus provincialis d e M o n t p e l l i e r 

(n = 1 ) , Sus strozzii du V a l - d ' A r n o (n = 1 ) . 

n'est lui aussi connu qu'à un seul exemplaire, et 

ce lu i de S. strozzii en d e u x ( V a l - d ' A r n o et 

O u b é i d i y e h , vo i r G e r a a d s et al. 1 9 8 6 , 

tableau 4) ; P. provincialis, en dehors de sa dia-

physe plus puissante, a des proportions très peu 

différentes de S. arvernensis, mais toutes ses 

dimensions sont supérieures ; Sus strozzii, beau­

coup plus fort, est très différent. 

AFFINITÉS 

Sus arvernensis est une petite espèce plus proche 

des sangliers orientaux à groin long de type Sus 

verrucosus-barbatus-celebensis que du sangl ie t 

actuel d'Europe Sus scrofa (Azzaroli 1954, 1975 ; 

Hiinermann 1971) . On lui connaît deux sous-

espèces successives, S. a. minor et S. a arvernensis. 

Il est sans doute l 'ancêtre du sanglier nain de 

Sardaigne Sus nanusvan der Made, 1988. 

Dans l'état actuel de nos connaissances, Sus arver­

nensis est présent dans les gisements suivants. 

FRANCE 

Formation de Perpignan (Pyrénées-Orientales), 
dans le niveau supérieur (MN15) , notamment au 
Serrat-d'en-Vacquer et à la briqueterie Cavaillé, 
dans un niveau un peu plus ancien (matériel 
conservé à l'université Claude Bernard, au musée 
de Lyon, au musée de B i l e et au musée de 
Perpignan) ; également au Mas Bruno près de 
Sain t -Estève (matér ie l nouveau recuei l l i par 
M. Aymar, qui l'a obligeamment mis à notre dis­
position). 

Perrier-les-Étouaires en Auvergne, zone M N 1 6 
( M N H N et ML) . 
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Trévoux-Reyrieux dans l'Ain, zone M N 1 6 (FSL). 

Autrey près Gray en Haute-Sâone, M N 1 5 (ML) . 

ITALIE 

Villafranca d'Asti (Fornace, Sabbia inf., M N 1 6 ) . 

Bra dans le Piémont (moulage au musée de Bâle). 

Selon Kotsakis (1986) , l'espèce est aussi connue 

dans d'autres gisements italiens, notamment dans 

le P iémont (Triversa) et en Toscane : Val di 

Pugna, Barga, Pieve Fosciana ; Kotzakis la signale 

aussi dans les n iveaux supér ieurs du Cas ino 

(Toscane), mais van der M a d e (comm. pers.) 

attribue à P. provincialis le matériel de ce dernier 

site, conservé à Sienne. 

GRANDE-BRETAGNE 

Formation du Red Crag du Suffolk, dont l'âge 

mal connu paraît inclure une partie du Ruscinien 

et une partie du Villafranchien : une dizaine de 

dents cataloguées Sus palaeochoerus sont conser­

vées au Natural History Muséum, Londres, sans 

autre précision de gisement sauf pour une seule 

d o n t l ' é t i q u e t t e i n d i q u e W a l t o n - o n - N a z e 

(Essex) ; toutes ont les caractères morphomé­

triques de S. arvernensis minor. 

ESPAGNE 

Gorafe IV (MN14) selon van der Made (1989-

1990). 

Piedrabuena ( M N 1 6 ) d'après Mazo & Torres 

(1989-1990) . 

ALLEMAGNE 

H e r b o l z h e i m ( m o u l a g e s de qua t r e den ts au 
musée de Bâle ; les originaux seraient au musée 
de Freiburg-in-Brisgau). 

SLOVAQUIE 

Hajnacka et Ivanovce ( M N l 6 a ; matériel décrit 
en 1971 par Hunermann). 

HONGRIE 

Siittô (MN16 d'après la liste faunique publiée en 
1986 par Janossy ; notons que van der Made en 
1988 place le gisement en zone M N 1 7 , mais que 
cette datation paraît discutable). 

ROUMANIE 

Capeni-Virghis (dépression de Brassov, M N 1 6 ?). 

Ex-URSS 

En Moldavie ( M N 1 4 ) et à Kvabébi en Géorgie 

( M N 1 6 ?). 

GRÈCE 

P t o l e m a i s / S e r v i a ( M N 1 4 ) et p e u t - ê t r e la 

Formation Damatria de l'île de Rhodes (MN14 

ou 15). 

TURQUIE 

Afyon-Dinar-Akçakôy (MN14) . 

Cet te espèce, dont l 'extension temporel le est 
limitée, a donc une vaste aire de répartition géo­
g raph ique . Elle a m ê m e été s ignalée dans le 
P l iocène anc ien de W a d i - N a t r u n en Egypte 
(Tobien 1981), mais Pickford (1986) attribue ce 
matériel à Nyanzachoerus sp. Par ailleurs, la révi­
sion du site de Sahabi, continuation de Wadi-
Natrun côté l ibyen, démontre que les Suidae 
présents appartiennent tous à des lignées d'origine 
africaine (Cooke 1987). 

S. arvernensis a été défini dans le Villafranchien 
inférieur de Perrier-les-Étouaires, zone M N 1 6 . 
L'holotype est un fragment de maxillaite droit 
portant D2, D3, D4 et M l et un fragment de 
mand ibu l e por tant d2 , d 3 , d4 , m l des deux 
côtés, et le bourgeon de la m2 droite (Croizet & 
Jobert 1828, pl. 13, figs 3-5) . Le syntype de la 
sous-espèce S. arvernensis minor est « un palais 
p r e s q u e e n t i e r et une d e r n i è r e m o l a i r e 
supérieure » provenant de la citadelle du Serrat-
d'en-Vacquer à Perpignan (zone M N 1 5 ) , pièces 
auxquelles s'ajoutent une molaire isolée et deux 
fragments de mandibules (Depéret 1885, pl. V, 
fig. 1 ; Depéret 1890, pl. V, figs 12-14). 
S. arvernensis minor se distingue de la sous-espèce 
nominale par sa taille plus faible, ses prémolaires 
relativement longues, ses molaires moins larges 
de cons t ruc t ion p lus s imp le , avec mo ins de 
tubercules accessoires. C o m m e le montrent à 
titre d'exemple les proportions de la troisième 
molaire supérieure (Fig. 2 ) , le sanglier de Çalta 
r é p o n d p o i n t pa r p o i n t à la d é f i n i t i o n de 
S. a. minor et confirme ainsi l'âge ruscinien supé­
rieur attribué au gisement. 

Les exigences écologiques de Sus arvernensis sont 
analogues à celles de Sus strozzii, qui est très sem­
blable, à l'exception de la taille, puisque l'on peut 
évaluer sa masse entre 45 et 100 kg contre 100 à 
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200 kg pour le second. On peut donc le considé­

rer comme une forme de forêt claire bien adaptée 

à fouir profondément dans les sols humides et 

meubles des tégions chaudes (Faure & Guérin 

1984). 

CONCLUSION 

Le sanglier de Çalta, représenté par onze restes 

osseux et dentaites, est un Sus arvernensis minor 

Depéret, fotme connue dans le Ruscinien supé­

rieur d'Europe. Il conttibue ainsi à dater le gise­

m e n t de la zone M N 1 5 et t é m o i g n e d ' u n 

environnement à dominante forestière, sous un 

climat humide et telativement chaud. Enfin, il 

apporte du matériel nouveau à une espèce relati­

vement tare. Son existence à Çalta est donc parti­

culièrement intétessante. 
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ANNEXE 

MESURES ET STATISTIQUES 

TABLEAU 1. — D i m e n s i o n s c o m p a r é e s d e s j u g a l e s s u p é r i e u r e s d u Sus arvernensis minorde Ç a l t a . 

C a l t a A C A - 3 2 2 A C A - 3 1 3 A C A - 3 1 4 

P2 L 13 M1 L 16 M 3 L 2 8 , 5 
P2 I 7,2 M1 I ant . 14,5 M 3 I an t . 17 
P3 L 14 M1 I post . 14 M 3 I m é d . 15,5 
P3 I 10,5 M 3 I pos t . 10 

n m o y . m i n i . m a x i . é c a r t - t . n m o y . m i n i . m a x i . é c a r t - t . 

Sus arvernensis Sus scrofa a c t u e l s 

P2 L 4 12 ,63 12 13 0,48 P2 L 40 13 ,26 11 15 0,92 
P2 I 4 7,50 7 8,5 0,71 P2 I 4 0 8 ,14 6 15 1,41 
P3 L 8 13 ,13 9,5 14 1,53 P3 L 4 3 13 ,98 10,5 15,5 0 ,94 
P3 I 8 11 ,13 9 13 1,30 P3 I 4 3 11 ,27 7,5 13,5 1,11 
M1 L 12 15 ,67 13,5 17,5 1,13 M1 L 4 4 17 ,24 13 2 0 1,34 
M1 I an t . 11 14 ,68 13 16 1,12 M1 I an t . 4 4 14 ,73 11,5 17 0,96 
M1 I pos t . 13 15 ,19 14 16 0 ,88 M1 I pos t . 4 4 15 ,34 10 18,5 1,32 
M 3 L 25 2 7 , 0 8 24 ,5 31 1,67 M 3 L 43 3 5 , 9 4 28 4 6 3 ,40 
M 3 I an t . 27 18 ,13 16 20 ,5 1,43 M 3 I an t . 43 2 1 , 2 7 15 25 1,81 
M 3 I m é d . 2 6 16 ,10 14,5 18 1,06 M 3 I m é d . 41 18 ,26 11 21 ,5 2,01 
M 3 I pos t . 16 10 ,25 8 14 2,01 M 3 I pos t . 32 12 ,84 7,5 20 2 ,30 

Potamochoerus provincialis Potamochoerus a c t u e l s 

P2 L 2 17 ,00 17 17 0 P2 L 29 10 ,90 9 13 1,20 
P2 I 2 9 ,75 9.5 10 0 ,35 P2 I 29 6,41 5 8 0 ,77 
P3 L 1 2 0 , 0 0 20 20 P3 L 32 14 ,19 12 16 0,90 
P3 I 1 14 ,00 14 14 P3 I 32 10 ,69 9 14 1,10 
M1 L 2 19 ,00 19 19 0,00 M1 L 32 16 ,53 13 18,5 1,68 
M1 I an t . 2 17 ,00 17 17 0,00 M1 I an t . 32 15 ,30 13,5 17,5 1,19 
M1 I pos t . 2 17 ,25 17 17,5 0 ,35 M1 I pos t . 32 15 ,86 12,5 18 1,25 
M 3 L 12 3 7 , 2 5 2 9 4 5 3,93 M 3 L 31 3 2 , 1 8 25 ,5 3 7 2 ,39 
M 3 I an t . 13 2 5 , 1 5 22 ,5 2 7 , 5 1,51 M 3 I an t . 31 2 0 , 7 3 16,5 23 ,5 1,62 
M 3 I m é d . 13 2 1 , 8 8 19 2 3 1,10 M 3 I m é d . 30 18 ,33 15,5 21 ,5 1,42 
M 3 I pos t . 12 12 ,96 9,5 19 2 ,48 M 3 I pos t . 28 11 ,63 8.5 14 1,46 

Sus strozzii 

P2 L 9 13,61 13 15 0 ,65 
P2 I 7 8 ,79 5.5 10 1,52 
P3 L 12 14,21 12,5 16,5 1,03 
P3 I 12 13 ,17 10 15 1,32 
M1 L 13 18 ,85 17 22 1,59 
M1 I an t . 6 17 ,25 16,5 19 0,88 
M1 I pos t . 6 18 ,08 17 20 1,50 
M 3 L 22 4 2 , 8 6 33 ,5 4 9 3,40 
M 3 I an t . 23 2 6 , 5 0 2 4 29 1,38 
M 3 I m é d . 22 23 ,91 21 27 1,49 
M 3 I pos t . 18 17 ,28 13 21 1,96 
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TABLEAU 2 . — D i m e n s i o n s c o m p a r é e s d e s j u g a l e s i n f é r i e u r e s d u Sus arvernensis minorde Ç a l t a . 

Calta ( A C A - 3 2 2 ) 

p1 L p i 1 p 2 L p 2 I p 3 I 

9,5 4 ,5 10,5 5 env . 7 

n moy. mini. maxi. écart-t. n moy. mini. maxi. écart-t. 

Sus arvernensis Sus scrofa actuels 

p1 L 1 12 ,00 12 12 P 1 L 
p1 I 1 5,50 5,5 5.5 p1 I 
p2 L 2 11 ,00 11 11 0,00 p2 L 5 8 11 ,96 5 14 1,64 
p 2 1 2 5 ,00 5 5 0,00 p2 I 5 7 5 ,44 4 7.5 0 ,68 
p3 L 7 14 ,57 14 15,5 0,61 p3 L 61 13 ,66 7,5 16 1,49 
p 3 1 7 7,57 6,5 8 0,53 p3 I 61 7 ,55 5,5 13,5 1,24 

Potamochoerus provincialis Potamochoerus actuels 

p1 L 2 10 ,00 10 10 0 ,00 p1 L 1 7 ,00 7 7 
p1 I 2 5 ,25 5 5.5 0 ,35 p1 I 1 3 ,00 3 3 
p2 L 4 16 ,25 16 17 0 ,50 p 2 L 17 7 ,53 4,5 12 1,87 
p2 I 4 7,25 7 7,5 0 ,29 p 2 l 17 4 ,91 4 6 0 ,57 
p3 L 13 16 ,73 11,5 21 ,5 2 ,45 p 3 L 32 13 ,03 11 16 1,14 
p3 I 11 10 ,86 10 12 0 ,60 p 3 1 32 7 ,69 6.5 10 0 ,82 

Sus strozzii 

p1 L 1 11 ,00 11 11 
p i I 1 6 ,00 6 6 
p 2 L 12 12,71 10,5 14 0 ,94 
p 2 l 12 6,92 6 8 0,56 
p3 L 16 14 ,88 13 17,5 0,90 
p3 I 15 9 ,87 9 11 0 ,64 
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TABLEAU 3 . — D i m e n s i o n s c o m p a r é e s d u m é t a c a r p i e n IV d u Sus arvernensis minorée C a l t a . 

Calta S. arvernensis P. provincialis Sus strozzii Sus strozzii 
A C A - 3 1 0 V i l l a f r a n c a M o n t p e l l i e r V a l d ' A r n o O u b é i d i y e h 

L o n g u e u r 70 6 4 7 7 , 5 91 8 6 
D T p rox . 18 16 ,5 19 23 2 0 , 5 
D A P p rox . 14 13 ,5 16 22 18 
D T d i a p h y s e 13 12 15 20 16 
D A P d i a p h y s e 12 10,5 13 15 13 
D T sus -a r t i c . d is t . 16,5 14,5 19 24 20 ,5 
D T ar t ic . d is t . 16,5 15 17 2 3 20 
D A P dis t . 16,5 15,5 18,5 21 ,5 18,5 

Sus scrofa a c t u e l s n m o y e n n e m i n i . m a x i . é c a r t - t y p e 

L o n g u e u r 21 8 1 , 2 9 6 3 9 7 , 5 6 ,79 
D T p rox . 20 18 ,38 16 22 1,47 
D A P p rox . 19 17 ,58 15 21 1,54 
D T d i a p h y s e 20 13 ,95 12,5 16,5 1,05 
D A P d i a p h y s e 19 12 ,47 11 15,5 1,32 
D T sus -a r t i c . d is t . 19 18 ,29 16 21 1,25 
D T ar t ic . d ist . 20 16 ,88 15 19 1,24 
D A P dis t . 19 18 ,05 16 21 1,43 

Potomochoerus a c t u e l s 

L o n g u e u r 12 6 6 , 5 8 5 7 7 7 6 ,12 
D T p rox . 12 17 ,63 16 19 0,91 
D A P p rox . 11 15 ,55 13,5 18 1,31 
D T d i a p h y s e 12 13 ,13 11,5 14,5 1,03 
D A P d i a p h y s e 11 10 ,64 9 13,5 1,43 
D T sus -a r t i c . d is t . 12 16 ,25 14 18,5 1,42 
D T ar t ic . d ist . 12 15,21 14 16,5 0 ,94 
D A P dis t . 12 15 ,75 15 17 0 ,78 
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